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Le mot DU MAIRE
Jean-Yves Sénant

L ’ année 2021 com-
mence. Nous en avons 
enfin fini avec la si-
nistre année 2020. 
L’année du virus, de 

ce virus inconnu, échappé 
d’un marché chinois, qui s’est 
répandu dans le monde entier 
en quelques semaines. Heu-
reusement, il n’a pas provoqué 
les terribles hécatombes des 
épidémies des siècles passés, 
mais au prix d’une limitation de 
nos activités, de nos dépla-
cements, de nos rencontres, 
de nos relations sociales, de 
nos distractions et même 
de nos fêtes de famille. Le 
virus nous paralyse : dès que 
notre attention se relâche,  
il se répand à nouveau.

Heureusement, l’année nouvelle 
nous apporte l’espoir de nous 
en libérer : les vaccins arrivent. 
Espérons qu’ils neutralisent le 
virus et que nous retrouvions 
rapidement une vie normale.

La pandémie a fait plusieurs 
dizaines de victimes à Anto-
ny. Ma pensée va à leurs fa-

milles éprouvées. Parmi ces 
victimes, il y a notre ancien 
Maire, notre ancien Député, 
Patrick Devedjian.

Patrick Devedjian nous a quit-
tés le 28 mars dernier, il y a 
neuf mois. Maire d’Antony 
de 1983 à 2002, il a donné 
à notre ville l’impulsion qui a 
permis son développement. 
Son envergure nationale, sa 
notoriété médiatique y ont  
é g a l e m e nt  p u i s s a m m e nt 
contribué.

Personnalité marquante du 
monde politique, député pen-
dant plus de trente ans, trois 
fois ministre, président du 
Conseil départemental pen-
dant treize ans, il a joué un rôle 
important dans la vie de notre 
pays au cours des dernières 
décennies, bien défini par Em-
manuel Macron : « Il a mis sa 
culture, son immense connais-
sance du droit et sa passion de 
la liberté au service de son ter-
ritoire et de la nation. »

La ville d’Antony lui doit beau-
coup. Elle se doit de lui rendre 

Rendons 
hommage 
à Patrick 
Devedjian

un hommage qui soit à la 
hauteur de son mérite, hom-
mage que le confinement et 
les mesures sanitaires nous 
ont interdit de rendre jusqu’à 
présent mais que, nous l’espé-
rons, l’année qui s’ouvre nous 
permettra. C’est pourquoi, le 
Conseil municipal a décidé 
d’inscrire son nom dans le 
paysage de la ville en lui dé-
diant deux sites destinés à 
devenir emblématiques :

• �La future place centrale, 
piétonne et conviviale, qui va 
entourer le marché ;

• �Le théâtre, actuellement en 
construction à l’entrée de la 
rue de l’Église, qui va asso-
cier le nom de Firmin-Gémier, 
fondateur du TNP, avec celui 
de Patrick Devedjian, dont la 
culture était la passion.

Je vous souhaite à tous une belle 
et heureuse année 2021. �
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 > RETOUR EN IMAGES

Jazz en ligne
27/11. Le pianiste antonien Frank Woeste et le trompettiste 
Erik Truffaz ont proposé un concert de jazz en ligne. Celui-ci 
était également diffusé sur la radio TSF Jazz. La vidéo  
en replay est disponible sur le site Internet de la Ville.

Pas essentiel ?
15/12. Ce mardi à 17 h, le cinéma le Sélect a participé à l’appel de la Fédération 
Nationale des Cinémas Français en rallumant symboliquement ses enseignes le jour  
où il aurait dû ouvrir. Une manière de rappeler que, même fermé, le cinéma est présent 
au cœur d’Antony et qu’il constitue un lien social et culturel essentiel pour la ville.

 > RETOUR EN IMAGES

De l’art sur les grilles
14/12. Pour sa 9e édition, les rues Madeleine  
et Jean-Jaurès se sont parées de mille et une couleurs. 
Une cinquantaine de foyers ont participé à cette 
exposition photos en plein air sur les grilles  
de leur maison.
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Du monde au balcon
17/12. Au 43 rue des Garennes, les balcons sont hauts en couleur. 
Vingt résidents ont participé au concours d’illuminations 
organisé par l’association des locataires. Un jury composé d’Anny 
Léon, Conseillère municipale déléguée à la vie Associative,  
et de M. Baudesson, directeur du promoteur immobilier  
Pierres & Lumières, a décerné les premiers prix.  
Un vin chaud était proposé à la fin de la journée.

Visite du centre d’accueil des migrants
23/12. Laurent Hottiaux, nouveau Préfet des  
Hauts-de-Seine, a visité le centre d’accueil  
des demandeurs d’asile d’Antony accompagné  
de Jean-Yves Sénant, Maire d’Antony.

Travaux en centre-ville
17/12. Jean-Yves Sénant, Maire d’Antony, s’est rendu  
sur la place Patrick Devedjian accompagné de Marie Veret,  
maire adjointe chargée du commerce, pour évaluer 
l’avancement des travaux. Ce chantier, financé en partie  
par les Hauts-de-Seine, sera livré au 2e trimestre 2021.

En souvenir de la guerre d’Algérie
5/12. Une cérémonie en hommage aux morts pour la France 
de la guerre d’Algérie et des combats du Maroc et de la Tunisie 
s’est déroulée devant l’Hôtel-de-Ville en comité restreint. Étaient 
présents : Jean-Yves Sénant, Maire d’Antony, Frédérique Dumas, 
Députée de la 13e circonscription des Hauts-de-Seine,  
Philippe Maffre, sous-préfet d’Antony et de Boulogne-Billancourt, 
Véronique Bergerol, Conseillère départementale.
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L ’Association « Centre Hu-
bertine Auclert – Centre 
Francilien pour l’Égalité 

Femmes – Hommes » a pour ob-
jectifs de sensibiliser, de former 
et d’informer tous les publics 
à la nécessité de lutter contre 
les inégalités et les discrimina-
tions fondées sur le sexe et le 
genre et de promouvoir l’égalité 

Femmes – Hommes. La Ville a dé-
cidé d'adhérer à cette association 
car elle s'inscrit pleinement dans 
cette dynamique. La nomination 
d’une adjointe déléguée à l’Égalité 
entre les Femmes et les Hommes, 
Stéphanie Schlienger, permet 
d’ailleurs déjà de mettre en place 
des actions conjointes. �
Pour : 49

La place du Marché et le 
théâtre changent de nom
Les élus ont adopté les nouvelles dénominations 
de la place du Marché et du futur théâtre Firmin-Gémier, 
en hommage à Patrick Devedjian, emporté le 29 mars 
par la Covid-19. L’inauguration de la nouvelle place 
est prévue au printemps 2021 et le théâtre ouvrira 
ses portes à l’automne 2021. (voir aussi p.12-13) �
Place du Marché : Pour : 41 
Contre : 01 – Abstention : 07
Théâtre : Pour : 44 – Contre : 05

Les commerces ouvriront 
douze dimanches en 2021
Le Conseil municipal autorise l’ouverture des 
commerces plusieurs dimanches en 2021.  
Douze dates sont prévues, afin de permettre aux 
commerces de proximité de faire face à la concurrence 
exercée notamment par les grandes enseignes. �
Pour : 44 - Contre : 05

Aider l’Arménie
La Ville a adopté une motion de soutien au Haut-
Karabakh, région arménienne victime d’une agression 
militaire par l’Azerbaïdjan. Une aide humanitaire de 
20 000 € sera également versée à Erevan, capitale de 
l’Arménie, pour aider son quartier de Davtashen jumelé 
avec Antony depuis 2015. Ce soutien facilitera la prise 
en charge des réfugiés du Haut-Karabakh. �
Pour : 44 - Contre : 05

Une ville zéro chômeur
L’ensemble des élus a voté la création d’un comité local 
de l’emploi à Antony et désigné ses membres lors du 
Conseil municipal. Cette opération intervient dans le 
cadre du dispositif Territoire zéro chômeur de longue 
durée (TZCLD). Elle prend la forme d’une expérimentation 
territoriale qui vise à résorber le chômage en mettant au 
travail des demandeurs d’emploi sur un territoire donné. 
Deux quartiers antoniens sont concernés :  
Pajeaud et le Noyer-Doré. (voir aussi p.22) �
Pour : 49

LA VILLE S’INVESTIT 
DANS L’ÉGALITÉ 
FEMMES-HOMMES

Compte rendu 
complet  

et vidéo sur  
ville-antony.fr

Prochain du Conseil municipal 
4 février 2021

S’informer > CONSEIL MUNICIPAL 
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Lors du Conseil municipal du 3 décembre, 
les élus se sont prononcés en faveur d’une 
nouvelle dénomination pour la place 
du Marché et le Théâtre, en hommage 
à Patrick Devedjian. Ils ont également 
adhéré au centre Hubertine-Auclert, 

autorisé l’ouverture des commerces pour 
douze dimanches en 2021 et voté une aide 
humanitaire pour le Haut-Karabakh. Enfin, 
une expérimentation du dispositif Territoire 
zéro chômeur de longue durée a été décidé 
dans les quartiers Pajeaud et Noyer-Doré.





 Janvier 2021 #361 / VIVRE À ANTONY / 11

S'informer > RETOUR SUR...

Avalanche de cadeaux 
au CCAS !
Le Centre communal d’action sociale (CCAS) a enfilé son manteau 
de Père Noël lors des fêtes de fin d’année. Qu’il s’agisse  
des jeunes, des familles, des personnes démunies ou des séniors,  
près d’un Antonien sur six a reçu un cadeau offert par la Ville. 

1  Maisons de retraite
Deux cents coffrets gourmands, 
contenant de savoureuses 
gourmandises, ont été 
distribués dans les maisons 
de retraite antoniennes, 
comme ici à Florian Carnot en 
présence du Maire, Jean-Yves 
Sénant, et de Rosa Dumoulin, 
Maire adjointe chargée des 
séniors. Un savon et un sachet 
fraicheur accompagnaient 
ces gourmandises.

2  Noël pour nos séniors
Le CCAS n’a pas fait dans  
la demi-mesure : sur cinq sites 
différents, 5 500 coffrets 
gourmands avec des produits 
du terroir ont été remis  
aux séniors, comme sur  
cette photo prise au centre  
commercial Pajeaud. 

3  Noël pour tous
Deux mille personnes ont reçu  
des chèques Cadhoc (25 €), 
des boîtes de chocolats, des 
places au cinéma le Sélect ainsi 
qu’un livre pour les plus jeunes.
De plus, 25 personnes 
démunies, dont des sans-
abri, se sont vu offrir un pack 
cadeau dans les locaux  
du CCAS, avec des produits 
d’hygiène ainsi que des 
denrées sucrées et salées.

4  Coffrets à domicile
Plus de 500 séniors ont 
reçu leur coffret gourmand 
à domicile, portés par une 
équipe de 70 bénévoles.  
De même, 70 coffrets on 
été offerts à des personnes  
en situation de handicap  
ou isolées.

5  Associations :  
repas de noël mérités
Du 19 au 24 décembre,  
le CCAS a offert 560 repas 
de Noël et 1350 desserts
préparés par l’entreprise  
d’insertion la Table  
de Cana à des associations  
d’aide antoniennes.

1

2 3

4 5
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S’informer > HOMMAGE 

P ar ces quelques lignes, je 
tiens à remercier la Ville 
pour avoir attribué le nom 
de Patrick Devedjian à la 
place du Marché et au fu-

tur théâtre Firmin-Gémier.
Sophie Devedjian m’avait confié, 
lors de notre première rencontre, 
que l’homme qui avait impression-
né son mari en arrivant à Antony 
était notre fondateur : Paul Roze. 
Par la suite, Patrick nous rappelait 
sa surprise lorsque nos jeunes des 
Baconnets lui avaient déclaré venir 
à Antony lorsqu’ils se déplaçaient 
en centre-ville. Il ne voulait plus 
que ce quartier soit coupé culturel-
lement par une voie de RER et, lors 
de l’inauguration des jardins fami-
liaux Charles Ferment, les fenêtres 
des immeubles s’étaient ouvertes 
et nous avions pu ainsi partager 
un véritable moment de bonheur  
entre Antoniens.

Patrick appréciait cette citation de 
Cicéron : « Si vous possédez une bi-
bliothèque et un jardin, vous avez tout 
ce qu’il vous faut. » La Municipalité 
avait opté intelligemment pour la mé-
diathèque Arthur Rimbaud à la place 
d’un commissariat. Permettre à nos 
jeunes d’assister à l’opéra en plein air 
dans le parc de Sceaux, créer la Seine 
Musicale, Patrick aura été un fidèle 
donateur, à la fois personnel et ins-
titutionnel, et aura répondu présent 
à chacune de nos demandes : sauver 
la Table de Cana, soutenir le Club PK, 
permettre à des femmes de quartiers 
sensibles d’accéder à un enseigne-
ment avec des grands chefs étoilés…

Nous nous devions de trouver un lieu 
de mémoire à la hauteur de l’hom-
mage rendu par notre Président de 
la République : « Un homme politique 
engagé qui mit sa grande culture, son 
immense connaissance du droit et sa 

passion de la liberté au service de 
son territoire et de la Nation. » Lors 
de son inhumation, j’ai évoqué avec 
Jean-Yves Sénant ce lieu de culture 
dont la réalisation avait été insufflée 
par Patrick. Un lieu qui serait à la hau-
teur d’une municipalité responsable 
et dépasserait tout clivage politique 
en nous rassemblant tous après les 
épreuves que nous subissons.

Mon père avait participé avec 
Georges Suant au choix du nom 
du théâtre Firmin-Gémier, créateur 
historique du Théâtre National Po-
pulaire, défenseur des valeurs de 
fraternité. En souvenir du TNP, je 
fais le vœu que nous puissions offrir 
à nos jeunes une accessibilité à prix 
réduit dans ce bâtiment hautement 
symbolique « Théâtre Firmin-Gé-
mier - Patrick Devedjian », créant 
ainsi un véritable chaînon entre ces 
deux hommes de culture. �

Témoignage de
Laurent Brakhausen

Inauguration 
des jardins 

familiaux 
Charles 

Ferment 
 (co-fondateur 

de l’association 
Pierre 

Kohlmann) 
 en 2015. 
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S’informer > HOMMAGE 

A vant de devenir député, 
ministre puis président 
du Conseil départemental  
des Hauts-de-Seine, Pa-
trick Devedjian a laissé 

une trace indélébile à Antony : il en a été 
le Maire de 1983 à 2002. « Il a profondé-
ment marqué la ville de son empreinte et il 
était important de rendre un hommage à la 
hauteur de son œuvre, a déclaré Jean-Yves 
Sénant, Maire d’Antony depuis 2003. Au 
lendemain de son décès, en raison de la 
crise sanitaire, il était impossible d’orga-
niser une cérémonie mais j’avais promis 
que la Ville saurait lui rendre, le jour venu, 
l’hommage solennel qu’il mérite. » C’est 
pourquoi la Municipalité a proposé que 
deux lieux de la ville portent le nom de Pa-
trick Devedjian : la place du Marché et le 
théâtre Firmin-Gémier.

« La place du Marché va devenir la véritable 
place centrale d’Antony. Elle donne accès à 
la rue commerçante Auguste-Mounié , an-
cien Maire de la Ville de 1912 à 1940, ayant 
lui-même marqué de son empreinte l'histoire 
de la commune. Cela permet de réunir deux 
figures emblématiques d’Antony », souligne 
Jean-Yves Sénant. L’inauguration de la nou-
velle place est prévue au printemps 2021.
Quant au nouveau théâtre Firmin-Gémier, 
il est situé dans le quartier Saint-Saturnin, 
rue Maurice-Labrousse en face de la mé-
diathèque Anne-Fontaine. La reconstruction 
du futur équipement est en voie d’achève-
ment et il devrait ouvrir ses portes à l’au-
tomne 2021. « Il portera le nom de Théâtre 
Firmin Gémier-Patrick Devedjian, précise 
le Maire d’Antony. Je souhaite ainsi rendre 
hommage à “l’homme de culture” qu’était 
le président du Conseil départemental. » �

Nouvelles dénominations 
Lors du Conseil municipal du 3 décembre, les élus ont adopté les nouvelles dénominations 
de la place du Marché et du futur théâtre Firmin-Gémier : ces deux lieux porteront désormais  
le nom de Patrick Devedjian. Une manière de rendre hommage, comme il se doit,  
à celui qui fut Maire d’Antony pendant dix-neuf ans, de 1983 à 2002.

REPÈRES
1971 : adhère à l’UDR

1976 : adhère au RPR

1983-2002 : Maire d’Antony

1986-2017 : Député de la 13e 
circonscription des Hauts-de-Seine

2002-2004 : Ministre délégué 
aux Libertés locales

2004-2005 : Ministre délégué  
à l’Industrie

2007-2020 : Président du Conseil 
départemental des Hauts-de-Seine

2008-2010 : Ministre chargé de la 
mise en œuvre du Plan de relance 
dans le Gouvernement Fillon auprès 
du Premier ministre

2014 : Président de Paris Métropole

2017-2020 : Président 
de l’Établissement Public 
Interdépartemental Yvelines/ 
Hauts-de-Seine 

Place Patrick Devedjian. Théâtre Firmin Gémier - Patrick Devedjian. 
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S’informer > SCOLARITÉ

A llez les enfants, maintenant on sou-
lève l’arbre ensemble et on plante 
ses racines dans le trou. » Ce ma-

tin, malgré le froid et une pluie fine, la partie 
basse de l’école Chénier fourmille d’enfants. 
Tous s’activent pour transformer le terrain 
attenant à l’établissement en verger luxu-
riant. Ils sont accompagnés d’animateurs 
et de jardiniers municipaux pour concrétiser 
un projet pensé depuis deux mois.

Préparation du terrain
L’idée de ces plantations a germé dans la 
tête de Jonathan Papon, directeur du CML 
Paul Roze, en juillet 2020. Celui-ci était déjà 
à l’origine d’un immense potager pédago-
gique dans sa structure. « L’école Chénier, 
adjacente à la nôtre, offrait un vaste espace 
plein de potentiel », se remémore-t-il. Alors 
avec Ivan Triquenaux, directeur du CML An-
dré Chénier, ils pensent tout de suite à un 
verger. « Nous avons assez de place et cela 
va permettre aux enfants de suivre leurs ré-
coltes tout au long de l’année. » Les deux 
hommes sollicitent alors le service des 
espaces verts de la Mairie pour se faire 
conseiller. Les jardiniers ont établi un plan 
de quadrillage des arbres et sélectionné 
les essences qui pouvaient s’adapter au 
climat et au terrain choisi. « Il nous a fallu 
une journée entière pour creuser les fosses 
destinées aux arbres », explique un jardinier 
présent sur les lieux. Un travail préparatoire 
indispensable pour accueillir les enfants 
dans de bonnes conditions. 

40 arbres à planter
À 10 h précises, 24 enfants des deux CML 
sont fin prêts, équipés de gants de jardi-
nage, de pioches et de pelles. « C’est la 
première fois que je plante des arbres », 
s’exclame Camille, 7 ans. Tous âgés de 6 à 

Quand nos jeunes 
pousses jardinent

Ce mercredi 9 décembre, l’arrière-cour du centre municipal  
de loisirs (CML) André Chénier est en effervescence.  
L’activité du jour, c’est jardinage ! Et pas n’importe lequel : 
les enfants créent leur propre verger. Une animation initiée  
par les directeurs des CML Paul Roze et André Chénier 
dans le cadre d’un projet nature de grande ampleur.

12 ans, ils n’ont qu’une hâte : remuer la 
terre et voir leur verger se dessiner. « Nous 
avons réparti l’activité en deux temps, ex-
plique Ivan Triquenaux. Ce matin, les pri-
maires vont planter les arbres et les piquets 
dans les fosses prévues. Et cet après-midi, 
les maternelles s’occuperont de disposer 
de l’engrais naturel autour des plants. » Au 
total, 32 arbres fruitiers attendent d’être 
enracinés : des pommiers, des poiriers, des 
figuiers, des pêchers et des pruniers. Huit 
pieds de vigne complètent le terrain. « Je 
ne peux pas soulever l’arbre tout seul, il est 
trop lourd ! » Que la petite Léa se rassure, 
les jardiniers et animateurs veillent au grain 
en apportant leur aide. Les enfants sont vo-
lontaires, avides de conseils et ont envie de 

«

EN CHIFFRES

40 
plantations dont 32
arbres fruitiers et 8 vignes

24
enfants

2
mois de préparation

4
animateurs

6
jardiniers de la ville
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S’informer > SCOLARITÉ

D'autres projets à venir…
Les directeurs ne manquent pas d’idées pour le développement de leurs centres. 
« Le potager et le verger ne sont que le début de projets que nous voulons 
mettre en place avec les enfants », se réjouit Jonathan Papon. Les arbres fruitiers 
récemment plantés devraient être rejoints par des baies. L'ancienne serre en fer  
va être remplacée par une structure en bois. Actuellement en construction,  
elle est réalisée par Olivier Chabron, menuisier en charge des boîtes à livres.  
« Elle sera livrée en kit pour que nous puissions la monter ensemble avec les 
enfants » précise Cédric Maugère. Un aménagement de la forêt adjacente est 
aussi à l’étude. « Pour en profiter davantage, un espace de découverte pourrait 
être aménagé, explique Ivan Triquenaux. » Des projets toujours co-construits  
avec les enfants des centres, principaux acteurs de leur potager et de leur verger. 
Affaires à suivre…

bien faire. « Nous leur laissons le plus 
d’autonomie possible, indique Olivier, 
animateur. Il faut bécher la terre, faire 
le trou, planter l’arbre, le recouvrir de 
terre et installer des piquets. Les 
enfants s’occupent de tout, nous ne 
faisons que les superviser. »

Un projet pédagogique  
sur le long terme
Les travaux de jardinage ne sont pas 
totalement nouveaux pour ces jeunes 
pousses. « La création du verger s’ins-
crit dans un projet pédagogique que 
nous menons sur le long terme, dé-
taille Jonathan Papon. Les trois hec-
tares de terrain dont nous disposons 
offrent des possibilités infinies. » Au 
sein de leur CML, les enfants sont 
sensibilisés au « vivant » dès la ma-
ternelle. Ils observent les animaux, 
récoltent des fruits, des légumes 
ou des herbes aromatiques. « Ils ap-
prennent très vite en passant direc-
tement à la pratique, explique Cédric 
Maugère, adjoint au directeur du CML 
Paul Roze. Ils peuvent faire des er-
reurs mais ils sont toujours intéres-
sés lorsqu’ils font quelque chose de 

leurs dix doigts. » Nivelage du terrain, 
création d’un compost, installation de 
cubes de culture et d’oyats pour ré-
cupérer l’eau, remplissage de godets 
pour planter des graines, fabrication 
d’hôtel à insectes… « Le potager et le 
verger de nos centres sont de grands 
terrains de jeu pour eux, s’amuse Ivan 
Triquenaux. Ce sont leurs endroits, 
alors ils se les approprient en parti-
cipant à son évolution. » Les jeunes 
récoltent évidemment les fruits de 
leur dur labeur. Chaque production 
est proposée aux parents lorsqu’ils 

viennent récupérer leurs enfants en 
soirée. « Nous animons aussi des ate-
liers cuisine pour qu’ils comprennent 
la transformation de leurs propres 
produits. » Un projet original qui, tous 
les ans, touchent autant les enfants 
que leurs parents. �

+ D’INFOS

Centres municipaux de loisirs  
Paul Roze et André-Chénier
60 rue Camille Pelletan
01 46 60 80 44
ville-antony.fr/cml
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La modification du PLU s’inscrit dans la 
politique menée par la ville d’Antony pour 
lutter contre le réchauffement climatique 
et favoriser la transition écologique. Le 
parti pris environnemental du projet a sus-
cité un véritable intérêt des habitants, qui 
ont fortement participé à l’enquête avec 
163 observations. Ils ont ainsi marqué 
leur approbation au coup d’arrêt donné 
par la ville à la densification du secteur 
pavillonnaire. Le principal objet de cette 
modification est de préserver les es-
paces verts dans cette zone protégée. 
Les différentes mesures adoptées vont 
ainsi toutes dans ce sens.

INCONSTRUCTIBILITÉ  
AU-DELÀ DE 20 MÈTRES
La Ville interdit de construire hors de la bande 
de 20 mètres le long des voies publiques et 
privées desservant la parcelle et en préserve 
ainsi les cœurs d’îlots. Les extensions et 
surélévations des constructions existantes 

y sont autorisées à condition toutefois 
qu’elles ne dépassent pas 30 % de surface 
de plancher de la construction existante et 
40 % d’emprise au sol. Les surélévations 
restent limitées à 10 mètres.

REGROUPEMENT DE PARCELLES
Antony rend dégressive l’emprise au sol 
des constructions, en particulier pour dis-
suader des regroupements de parcelles en 
vue de construire des immeubles en zone 
pavillonnaire. Cette règle se combine à celle 
de 20 % d’emprise au sol maximale pour les 
lots divisés.

ESPACES VERTS PROTÉGÉS
L’obligation de maintenir des espaces verts 
de pleine terre pour les espaces laissés 
libres par la construction augmente de 70 
à 75 %. De même, les Antoniens pourront 
choisir une végétation adaptée aux évo-
lutions climatiques en se rapprochant du 
service des espaces verts.

Modification du PLU : 
les résultats de l’enquête
Entre le 21 septembre et le 21 octobre, les Antoniens ont formulé 163 observations sur le projet 
de modification du Plan Local d’Urbanisme (PLU) dans le cadre de l'enquête publique. Celles-ci 
ont fait l’objet d’un rapport réalisé par un commissaire enquêteur, qui a émis un avis favorable.

CLASSEMENT DE CERTAINS SECTEURS 
DE LA ZONE UA (CENTRE VILLE)  
DANS LA ZONE UD (PAVILLONAIRE)
La modification du PLU rattache également 
à la zone pavillonnaire une partie de la zone 
dense du centre-ville. Ainsi, la zone UD s’éten-
dra du n°38 au n°50 de la rue Gabriel Péri, au 
n°33, rue Auguste Mounié (angle Gabriel Péri) 
et du n°3 au n°21 du boulevard Pierre Brosso-
lette qui faisaient partie jusqu'à présent de la 
zone dense.

LOGEMENTS SOCIAUX
Pour se donner les moyens d'atteindre l'ob-
jectif de 25 % de logements sociaux prévu 
par la loi SRU pour 2025, la Ville impose dé-
sormais à tout programme de construction 
de plus de 2 000 m² de surface de plancher 
de comporter 30 % de logements sociaux.  

OBJECTIFS DE DENSIFICATION
Les objectifs de densification fixés à la ville 
par le schéma directeur de la Région Île-de-
France seront atteints, malgré l'arrêt de la 
densification de la zone pavillonnaire, grâce 
à la construction du nouveau quartier Jean 
Zay et, à terme, d'Antonypôle. �

+ D’INFOS

Rapport complet sur ville-antony.fr
163 observations : registre dématérialisé 
(144), cahier d’enquête en mairie (13), 
voie postale (4), courriels (2).  
4 permanences du commissaire-
enquêteur en mairie.

En conclusion
Le commissaire enquêteur a 
rendu un avis favorable au projet 
de modification du PLU en se 
félicitant que la Ville ait trouvé 
un équilibre entre les injonctions 
de densification de l’État et la 
protection de l’environnement. 

L’évolution du PLU souhaite conserver le cadre de vie de ses habitants.
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ET AUSSI…

V ous l’avez sans doute remar-
qué. Le magazine municipal 
ainsi que le Guide de la Ville 

que vous tenez entre les mains ont 
été imprimés sur du papier « Cocoon 
Silk » 100 % recyclé. Ce choix tra-
duit la volonté politique de la Ville 
d’agir en faveur de la protection de 
l’environnement. Une fois recyclé, le 
papier sera en effet transformé en 
nouveaux produits de consomma-
tion : carton, matériel d’isolation, 
papier. Surtout, ce procédé permet 
de lutter contre le gâchis en évitant 
d’abattre des arbres. Le recyclage 
permet aussi de réduire fortement 
les volumes de déchets à traiter. À 
titre d’exemple, une tonne de pa-
pier recyclé équivaut à trois voire 
cinq tonnes de bois économisés. 
Autant de volumes qui ne seront 
pas incinérés ou mis en décharge. 
Autre démarche écologique, le film 
transparent utilisé pour protéger 
le Vivre à Antony et le Guide de la 

Ville est en matière végétale biodé-
gradable, et non plus en plastique. 
Enfin, sachez que le Réveil de la 
Marne qui imprime ces documents 
bénéficie des labels Imprim’Vert et 
ISO 14001. Ces derniers répondent 
à des normes environnementales 
pour des impressions moins pol-
luantes (non-utilisation de produits 
toxiques, stockage des produits et 
déchets, etc.). �

Café des aidants
Prochain rendez-vous le lundi 18 janvier,  
de 15 h à 16 h 30, en visioconférence.  
Thème : « L’expérience du confinement  
avec mon proche ». �

La patinoire ouvre 
début février
La patinoire éphémère connaît un succès incontestable depuis sa mise 
en place en 2015. En raison de l’épidémie de coronavirus, elle n’a pas
 pu ouvrir ses portes en décembre. Si la situation 

sanitaire le permet, elle sera installée dans le 
parc Marc Sangnier, du 2 au 28 février. Les 

mesures de précaution sanitaires seront 
renforcées : distribution de gel, désinfection 

systématique des patins et du matériel 
pédagogique, paiement sans contact, 

etc. Pensez à vous munir 
d’un masque et de gants. �

+ D’INFOS

De 12 h à 14 h et de 16 h à 20 h,  
sauf le mercredi de 12 h à 20 h.

Vacances scolaires :  
tous les jours de 10 h à 20 h.

Entrée comprenant la location des patins : 
10 € (carnet de 10 entrées : 40 €)

ville-antony.fr

VIVRE À ANTONY SUR 
PAPIER 100 % RECYCLÉ !

Soutien psychologique
Le Clic, en partenariat avec AG2R  
La Mondiale et Malakoff Médéric-Humanis, 
organise des séances gratuites de soutien 
psychologique pour les aidants.  
Inscription au 01 40 96 31 70. �

La Caf soutient 
les crèches
À cause de la crise sanitaire, les crèches 
antoniennes accusent une importante  
perte financière. Pour les soutenir, 
la Caisse d’allocations familiales leur 
a versé une aide exceptionnelle fin 2020. 
Celle-ci est une compensation par rapport 
aux places qu’il a fallu fermer en raison de 
la Covid-19 (personnes testées positives  
ou isolées en tant que cas contact). �

Prix des lecteurs
Ce prix est organisé par les médiathèques 
d’Antony, en lien avec la librairie La Passerelle 
et la Bibliothèque pour tous. Il propose  
la découverte d’une dizaine d’ouvrages.  
Ces titres sont disponibles dans les 
médiathèques Arthur Rimbaud, 2 rue  
des Baconnets, et Anne Fontaine, 20 rue  
Maurice-Labrousse. 01 40 96 17 17. �
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R egroupant des associations, des mu-
tuelles ou encore des coopératives, 
cette économie est essentielle car 
elle contribue au développement des 
territoires, comme à Antony. Elle est 

aussi pourvoyeuse d’emplois. Et son fondement 
est séduisant : la priorité n’est pas de dégager du 
profit mais de satisfaire des besoins, de concilier 
activité économique et utilité sociale. C’est pour-
quoi la Ville souhaite les soutenir de la même façon 
qu’elle a pu aider les commerçants en les exonérant 
par exemple de droit de terrasse ou en adhérant à 
la plateforme mavillemonshopping.fr. À travers ce 
dossier, elle incite les Antoniens à découvrir les ser-
vices proposés par ces entreprises et à en profiter 
dès que possible. 

S’adapter aux circonstances 
Face à la crise, celles-ci ont mis les bouchées 
doubles en faisant souvent preuve d’imagination. 
Ainsi, la Table de Cana - seule entreprise d’insertion 
à Antony - vend des plateaux repas et des boîtes 
gourmandes particulièrement alléchants. Pensez-y 
pour célébrer votre anniversaire, votre mariage ou 
même pour votre pause déjeuner avant de reprendre 
le travail. L’association intermédiaire Antraide dé-
veloppe quantité de services : bricolage, jardinage, 
repassage... Y avoir recours, c’est permettre à la 
personne qui intervient à votre domicile de parfaire 
ses compétences. Un échange de bons procédés ! 
Sachez enfin qu’Antony sert de ville pilote pour ex-
périmenter le dispositif Territoire Zéro Chômeur de 
Longue Durée (TZCLD), un procédé aussi innovant 
qu’ambitieux (voir p.22). �

Le coronavirus ne fait aucune exception. Les entreprises appartenant  
à l’Économie Sociale et Solidaire (ESS) souffrent de la crise au même titre 

 que celles du secteur marchand. Les Antoniens peuvent les aider  
en choisissant de faire appel à leurs services. Certaines ont innové  

ou présentent des activités qui méritent d’être mieux connues.
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VRAI OU FAUX ?
1. L’ESS est éloignée des réalités économiques.
FAUX. Au contraire, les acteurs de l’ESS  
ont une approche économique sur le long terme.  
Ils investissent dans des projets viables  
et durables orientés vers le bien commun.

2. Des millions d’emplois en France ont été créés 
par des entreprises de l’ESS.
VRAI. D’après les chiffres 2015 du Conseil national 
des chambres régionales de l’économie sociale 
(CNCRES), l’ESS représente aujourd’hui 10,5 %  
de l’emploi français, dont 13,9 % de l’emploi privé. 
En tout, ce sont 2,37 millions de salariés  
qui sont employés dans 221 325 établissements.

3. L’ESS repose sur des subventions de l'État.
FAUX. Nombre de structures de l’ESS fonctionnent 
sans ou avec peu de soutien de l’État et s’inscrivent 
dans le domaine marchand. Pour les structures 
soutenues par l’État, le retour sur investissement 
est positif et source d’économies pour les comptes 
publics. Grâce à leur objectif d’utilité sociale, 
celles-ci prennent en effet en charge de nombreux 
services (aide aux personnes, dépenses liées  
au surendettement, problèmes de santé, 
hébergement d’urgence…), que l’État 
n’a ainsi plus à financer.

4. L’ESS est surtout composée d’entrepreneurs 
masculins sortis d’une école de commerce.
FAUX. Selon une récente enquête (Bpi France 
et Terra Nova), 53 % des entrepreneurs qui œuvrent 
dans l’ESS ont moins de 40 ans, et parmi eux,  
au moins 73 % ont au moins le niveau bac. 
 Par ailleurs, les femmes sont bien représentées 
puisqu’elles constituent 67,7 % des salariés. 
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L undi 21 décembre, dans l’immense 
cuisine de 600 m², chacun est à sa 
tâche. Le temps presse ! Il faut pré-
parer une commande pour la Mairie : 
830 box solidaires, des repas de Noël 

pour des personnes défavorisées. « Être em-
ployée à la Table de Cana est une expérience 
utile car elle me redonne confiance, note  
Doumbia Awa, commis de cuisine. Mon contrat 
se termine dans un an. J’apprends beaucoup et 
espère terminer mon bac pro Cuisine pour de-
venir ensuite cheffe cuisinière. » Comme elle, 
ils sont nombreux à avoir de nouveau un projet 
professionnel. Tous sont d’anciens chômeurs 
de longue durée aux parcours de vie souvent 
chaotiques : rupture familiale, difficulté pour 
se loger. Ici, ils remettent le pied à l’étrier 
en douceur. Ils se forment en acquérant un  
savoir-faire qui devrait leur permettre d’obte-
nir un emploi durable comme cuisinier, serveur, 
préparateur de commande, chauffeur-livreur… 

Un don, deux solidarités 
Les apparences sont toutefois trompeuses 
car cette entreprise d’insertion, qui fait of-
fice de traiteur, subit la crise de plein fouet. 
« Nous avons besoin d’une activité continue 
pour faire travailler nos salariés et maintenir 
notre mission sociale, précise Juliette Dux, 
directrice. Nous ne sommes pas les Restos 

du cœur mais c’est dans notre ADN d’aider 
les plus démunis. » Pour preuve, dès le pre-
mier confinement, une campagne de collecte 
de fonds a été lancée pour fournir des repas 
aux personnes dans le besoin, via le CCAS ou 
diverses associations. Le principe ? Récupé-
rer des dons grâce à la plateforme Internet, 
helloasso.com. « Un repas complet coûte 7 €, 
poursuit Juliette Dux. Nous en avons distribué 
120 000 au niveau national et souhaitons 
poursuivre cette action, même s’il ne s’agit 
pas de notre vocation première. » 
Si la Table de Cana a surtout des adminis-
trations et des entreprises pour clients, elle 
a aussi développé des services dont les 
particuliers peuvent profiter. Elle vend des 
plateaux repas et des boîtes gourmandes 
qui devraient en faire saliver plus d’un (voir 
encadré). Cerise sur le gâteau, la livraison est 
gratuite à Antony. En passant commande, le 
client participe à une action de solidarité : 
« Nos bénéfices sont intégralement utilisés 
pour faire vivre notre projet social et créer de 
l’emploi », conclut Juliette Dux. �

+ D'INFOS

La Table de Cana,  
5 bis avenue Maurice Ravel
01 55 59 53 53
latabledecana-antony.com
Don en ligne sur helloasso.com.

Joignez l’utile à l’agréable 

Faites-vous livrer 
votre repas
À condition de commander en 
quantité suffisante et 48 heures 
à l’avance, les Antoniens 
peuvent solliciter la Table 
de Cana pour se faire livrer 
un repas à leur travail ou pour 
leur anniversaire, leur mariage, 
etc. Plusieurs plateaux repas 
sont proposés, contenant tous 
entrée, plat, fromage, dessert, 
pain, condiments, couverts. 
Dégustez par exemple en 
entrée les champignons à 
la grecque puis le pavé de 
saumon à la sauce tartare avec 
riz et navet glacé. En dessert, 
optez pour la tartelette aux 
noisettes. Au total, vous aurez 
le choix parmi 28 recettes,  
dont de nombreux plats 
végétariens. Vous souhaitez 
manger plus rapidement ? 
La Table de Cana met aussi en 
vente des boîtes gourmandes 
avec sandwich, salade, 
condiments et dessert. Tous 
ces menus sont faits maison 
et se conservent trois jours. 
Attention : commande possible 
à partir de dix plateaux  
repas ou dix boîtes 
gourmandes au minimum.

+ D'INFOS

Commande 48 heures  
à l’avance au 01 55 59 53 53 
ou en écrivant à contact@
latabledecana-antony.com. 
Plateaux repas : 18,97 à 36,57 €. 
Boîte gourmande : 11,53 €. 
Livraison offerte à Antony. 

La Table de Cana est un tremplin professionnel pour ses salariés qui,  
mieux formés, peuvent espérer trouver un emploi durable par la suite. 

La Table de Cana est la seule entreprise d’insertion sur le sol antonien. Durement touchée  
par la crise, elle a besoin d’augmenter son volume d’activités pour maintenir sa mission sociale. 
Pour cela, elle a développé de nouveaux services dont les particuliers peuvent profiter.  
Y avoir recours est synonyme de bonne action.
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V ous recherchez quelqu’un 
pour faire entretenir votre 
maison, réaliser des travaux 
de peinture ou de bricolage, 
vous aider à déménager des 

meubles, tailler votre haie, etc. L’associa-
tion intermédiaire Antraide répond à vos 
attentes. Créée à Antony en 1995, cette 
structure de l’Économie sociale et solidaire 
lutte contre l’exclusion et le chômage de 
longue durée. Comment ? En permettant 
à des personnes éloignées de l’emploi de 
travailler pour un professionnel, une col-
lectivité ou un particulier. Tout le monde y 

gagne : le client voit sa demande de service 
honorée tandis que l’employé approfondit 
ses compétences et renoue avec le monde 
du travail. « Ces personnes sont employées 
par Antraide qui les met à 
disposition de clients, si-
gnale Christine Boivin-Perzo, 
la directrice. Notre vocation 
n’est pas de les garder dans 
la durée mais de leur faire profiter d’une ex-
périence de terrain pour qu’ils se relancent 
dans la vie active. Je précise que nous ne 
sommes pas en concurrence avec des arti-
sans. Bien qu’opérationnels, nos employés 

ont encore besoin de se former. » Ainsi, la 
mairie nous sollicite depuis de nombreuses 
années pour avoir des manutentionnaires 
au moment des festivités et pour le ramas-

sage des feuilles. L’associa-
tion Saint-Raphaël emploie 
des aides cuisiniers et des 
agents d'entretien, le Se-
cours catholique, quant à lui, 

des surveillants de nuit et des médiateurs.  
À votre tour, vous pouvez solliciter Antraide : 
vous bénéficierez d’un service et vous en 
rendrez un également. Notez qu’une déduc-
tion fiscale est possible dans le cadre des 
emplois familiaux. Tous ensemble, nous par-
ticipons au développement d'un nouveau 
modèle économique. �

+ D'INFOS

1 place Auguste-Mounié
01 46 66 32 33
antraide.com
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Élan de solidarité  
à Ma p’tite échoppe
Ma p’tite échoppe est une épicerie unique à Antony dans laquelle vous pouvez donner du sens  
à vos achats. Cet espace de vie coopératif et solidaire, autogéré par plus de 50 bénévoles, a pour 
objectif de créer de la mixité et de la cohésion sociale. Comment ? En impulsant le vivre-ensemble 
grâce à la contribution de chacun. Ainsi, lorsque vous faites vos courses dans ce commerce de 
250 m², vous soutenez 230 personnes qui bénéficient de petits prix et vous pouvez acheter 
des produits de qualité, locaux, bios. Pour la période de Noël, Ma P'tite Echoppe a participé à une 
grande opération de solidarité : les boites-cadeaux de Noël, préparées par des Antoniens au profit 
des plus démunis, qui contenaient des petits présents (vêtements, aux chocolats). Celles-ci ont 
ensuite été distribuées par le Secours catholique et le Secours populaire. �

+ D'INFOS

210 rue Adolphe-Pajeaud
09 87 71 10 61
contact@maptiteechoppe.fr

« L’ESS est un enjeu 
pour la cohésion 

sociale à Antony »

Un système gagnant-gagnant ! 

ANTRAIDE EN CHIFFRES
2020 :
110 personnes mises à disposition, 
soit 23 Équivalents Temps Plein
275 clients, dont 227 pour  
des services à la personne  
(ménage, repassage, jardinage, 
assistance informatique…)

Employés par Antraide, des réfugiés du centre d’hébergement d’urgence d’Antony  
réalisent des travaux de couture à la PADAF (Plateforme des Acteurs de Demain). 
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TZCLD expérimente l'emploi pour tous. 
De gauche à droite sur la photo : Marc Ali Ben 
Abdallah, conseiller municipal délégué à la 
politique de la Ville et à la cohésion sociale, 
Dominique Thierry, président de l'association 
TZCLD-Antony, Mohamed Arshad, bénévole.

P ermettre à des chômeurs de 
longue durée volontaires de re-
nouer avec le monde du travail 
en signant un contrat à durée 
indéterminé. Tel est l’objectif 

aussi séduisant qu’ambitieux du dispo-
sitif TZCLD. Lors du Conseil municipal du 
3 décembre, les élus ont choisi d’inscrire 
la Ville dans cette 
démarche en pro-
posant sa candi-
dature auprès 
des services de 
l’État. Ce projet 
se déroule en plusieurs étapes. La première 
d’entre elles est une phase d’expérimenta-
tion dans un secteur géographique précis, 
en l’occurrence les quartiers du Noyer-Doré 
et de Pajeaud. En d’autres termes, tous les 
chômeurs de longue durée qui y résident 
seront sollicités pour savoir s’ils veulent 

profiter de ce dispositif. De très nombreux 
entretiens seront menés par des béné-
voles durant plusieurs mois.
 

Des emplois supplémentaires
« L’originalité du TZCLD est de partir des 
compétences et des envies des personnes 
privées durablement d’emploi pour créer 

de nouveaux ser-
vices qui ne sont 
pas sat isfaits 
par l ’économie 
classique,  sou-
ligne Olivier Cha-

brol, coordinateur du projet à Antony. Il ne 
s’agit pas d’emplois en concurrence avec 
des activités existantes mais bien supplé-
mentaires ou complémentaires. » Autre 
avantage, ces emplois ne représentent 
pas de surcoût pour la collectivité. Un 
chômeur de longue durée coûte 18 000 € 

TZCLD : Antony, ville candidate
Comme son nom l’indique, le dispositif Territoires Zéro Chômeur de Longue Durée (TZCLD) a été  
créé en 2016 pour résorber le chômage de longue durée. Une première phase d’expérimentation 
arrivant à son terme a déjà eu lieu dans dix territoires en France. De nouveaux territoires seront 
retenus en 2021 pour étendre l’expérimentation nationale. Antony fait partie des villes candidates.

2 000 personnes ont retrouvé 
un emploi grâce à TZCLD 

depuis 2017.

par an à l’État (RSA, CMU, etc) et un emploi 
rémunéré au SMIC environ 25 000 €. Une 
différence de 7 000 € compensée grâce au 
chiffre d’affaires généré par ces nouveaux 
emplois. « L’intérêt est aussi et surtout de 
leur redonner de la dignité par le travail. Per-
sonne n’est inemployable. Notre action est 
motivée par un projet social et non par la 
recherche d’un quelconque profit », ajoute 
Olivier Chabrol. 
 
Une logistique d’envergure
Le rôle moteur est tenu par le Comité 
Local pour L'emploi (CLE) que le Conseil 
municipal vient de créer. Présidé par le 
Maire, le CLE fédère l'ensemble des par-
tenaires : les élus municipaux de toutes 
tendances, les associations, les acteurs 
économiques mais aussi le Département, 
Pôle emploi, et enfin les habitants volon-
taires car ce dispositif a besoin de beau-
coup de bénévoles. Les personnes en 
recherche d'emploi seront recrutés par 
une Entreprise à But d'Emploi (EBE) qui 
recherchera les marchés à leur confier, 
notamment les services qu'on ne trouve 
pas normalement sur le territoire. �

+ D'INFOS

Renseignements auprès de l’équipe 
projet : 01 79 35 52 67
tzcld-antony.fr
ville-antony.fr
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Regards
décalés

1

14 Antoniens ont participé au concours de photos 
organisé par la Ville dans le cadre du Mois  

du numérique et de l’innovation Antonytech.  
Le thème : Antony insolite. Voici une présentation 
des plus beaux clichés, dont trois ont été primés. 
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LES  
REPÈRES

1  Petit chaperon 
sur la coulée verte
Cette photo de Jocelyne 
Capuano a reçu le  
1er prix du jury dans  
la catégorie Paysage. 

2  Tr’Ombre l’œil 
Le 1er prix dans la 
catégorie Portrait a été 
attribué à « lte456 ».

3  Château 
dans la brume 
Géramine a obtenu  
le prix Coup de cœur  
du jury. 

3
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 > REPORTAGE

LES  
REPÈRES

1

1  Neige 
Et l’air de rien, il neige !  
Photo de « Lety ».

2  Château Sarran  
post-confinement 
Quand la nature reprend ses 
droits. Photo de Pierre Pointeau. 

3  Spiderman 
Je serai bientôt Spiderman ! 
Photo de Maxence Marius. 

4  Réverbères
Lumières flamboyantes  
à Antony.

5  Muselière des expressions 
Photo de « Mimiiz ».

6  Vers l’infini 
Photo prise dans le parc  
de Sceaux par ChazaC. 

2

3
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 > REPORTAGE

Remerciements
Ouvert aux photographes 
amateurs à partir de 12 ans, 
ce concours a rassemblé 
14 participants qui pouvaient 
remettre chacun jusqu’à trois 
clichés. La Ville les remercie 
pour leur contribution.  
Au total, le jury a étudié 
39 photos répondant à la 
thématique Antony insolite. 
Trois lauréats ont été désignés 
dans les catégories Paysage, 
Portrait et Coup de cœur. 
Plusieurs lots leur ont été 
remis, notamment des places 
au cinéma Le Sélect.

4 5

6
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Thibaut Perdereau 
L’Univers dévoilé

Chaque année, les médiathèques des Hauts-de-Seine participent à l’opération  
de vulgarisation scientifique, La Science se livre. L’édition 2021 aura pour thème : 

« Infiniment grand, infiniment petit ». À cette occasion, la médiathèque  
Anne-Fontaine invitera l’astrophysicien Thibaut Perdereau, le 30 janvier,  

pour une conférence qui s’annonce passionnante.

Sur quoi porte précisément  
votre intervention ? 
Je vais parler essentiellement de l’infini-
ment grand, c’est-à-dire de ce qui com-
pose l’univers, comme les planètes et les 
comètes mais aussi des objets célestes 
parmi les plus lointains. Il peut s’agir de ga-
laxies, d’amas d’étoiles… J’expliquerai de 
quelle façon nous les étudions, ce que nous 
savons sur leur origine, leur forme. Dans 
l’idée de rendre mon intervention la plus 
vivante possible, je répondrai à des ques-
tions concrètes et parfois un peu naïves 
que tout le monde se pose. Existe-t-il une 
vie extraterrestre ? Comment se forment 
les étoiles ? Ceci afin de donner des repères 
à mon auditoire.	

Avons-nous fait des découvertes 
récentes dans ce domaine ? 
Très récemment, en octobre dernier, une 
équipe de l’Université de Cardiff, au pays de 
Galles, a détecté de la phosphine dans l’at-

mosphère de Vénus. Or, cette molécule, qui 
est issue d’une bactérie ou d’un processus 
chimique, se retrouve sur Terre. Sa présence 
ailleurs dans l’univers est très inattendue. 
Les auteurs de l’étude ont évoqué la pos-
sibilité qu’elle puisse être produite par une 
forme de vie dans les nuages de Vénus. Rien 
ne peut être affirmé car nous ne disposons 
d’aucune preuve. Mais cela interroge ! 

Quels sont les outils que vous utilisez 
pour vos observations ?
Nous nous servons de télescopes op-
tiques pour capter et analyser la lumière 
qui nous provient de l’univers, les infra-
rouges et les ultraviolets. Le radiotéles-
cope est un autre instrument astrono-
mique très utile qui permet de mesurer 
les ondes radioélectriques émises par 
des sources célestes. Ces outils nous 
fournissent des informations à partir des-
quelles nous pouvons avoir une image du 
ciel, déduire la taille, la masse et la compo-

sition chimique d’une étoile par exemple, 
sa distance par rapport à la Terre. 

Quelle est la vocation  
de l’institut d’astrophysique spatiale 
pour lequel vous travaillez ? 
C’est une unité de recherche du CNRS et 
de l’université Paris-Saclay. Il se compose 
de cinq équipes, chacune ayant sa spécia-
lité : la planétologie, l’astrochimie, le milieu 
interstellaire, l’étude du soleil et des étoiles 
et la cosmologie à laquelle j’appartiens. 
Outre ces activités de recherche, l’institut 
s’assure que les instruments utilisés lors 
de missions spatiales fonctionnent bien. �

+ D’INFOS

Samedi 30 janvier à 16 h
Conférence à la médiathèque  
Anne-Fontaine, 20 rue Maurice-Labrousse, 
ou en ligne selon l’évolution  
de la situation sanitaire.  
Se renseigner au 01 40 96 17 17.
ville-antony.fr

SA BIO
Titulaire d’un bac S mention  
Très bien, Thibaut Perdereau  
a intégré ensuite l’université  
de Paris-Saclay à Orsay pour 
obtenir une licence de physique 
fondamentale puis un magistère 
d’astrophysique. Actuellement  
en 3e et dernière année de thèse,  
il étudie les amas de galaxies très 
lointaines et projette par la suite 
de se lancer dans l’enseignement. 
Il a déjà donné des cours d’optique 
géométrique à des étudiants  
en 1re année de licence et a 
aussi présidé une association 
d’astronomie amateur grâce  
à laquelle il a notamment animé 
des soirées d’observation.

Profiter > L’INVITÉ
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Thibaut Perdereau 
répondra à des 
questions que tout 
le monde se pose : 
existe-t-il de la vie 
extraterrestre ? 
Comment se 
forment les étoiles ? 
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Profiter > ILS FONT L’ACTU

Rien n’est le fruit du hasard. Pour Chlomo 
et Rivka Stora, leur rencontre, leur orien-
tation professionnelle, tout semblait pré-
visible. « Cette évidence, nous voulions 
l’expliquer dans un livre, raconte Chlomo. 
Le Faux Pas est le récit de deux âmes, 
deux voix qui s’entrelacent pour n’en faire 
qu’une. Par cette expression, ils tentent 
de montrer à quel point l'histoire de leur 
père a pu guider leurs propres choix. Pour-
tant singulières, ces deux histoires se 
rejoignent autour d’un même sentiment : 
l’impression que leur filiation a orienté leur 
parcours de vie. « Ces faux pas de nos 

pères nous ont construits, révèle Rivka. 
Ils ont fait naître en nous un désir de soi-
gner et d’écouter autrui, dans la mesure où 
nous sommes tous les deux psychologues 
cliniciens. » Écrit à quatre mains dans leur 
maison à Jérusalem, leur livre retrace leur 
vie mais tente aussi de faire découvrir au 
lecteur l’importance de la psychanalyse 
dans la découverte de soi. �

+ D’INFOS

Le Faux Pas 
(Éditions Torah & Psychanalyse - 10 €)
Disponible en librairie antonienne

La 3e édition du championnat de France de 
go féminin a couronné une Antonienne ! Le 
15 novembre, Milena Boclé Reznikoff est 
venue à bout de son adversaire après une 
finale qui a duré plus de 2 h. C’est en lisant 
le manga Hikaru No Go en 2006 qu’elle a dé-
couvert ce jeu d’origine chinoise. Quatorze 
ans plus tard, elle décroche son premier 
titre en individuel. « C’était serré, indique 
la jeune femme. La moindre erreur pouvait 
faire basculer la partie d’un côté comme 
de l’autre. Mon adversaire avait l’avantage 
mais elle a craqué subitement ! » Une tren-
taine de joueuses, dont trois Antoniennes, 

participaient à ce tournoi un peu particulier. 
« C’est la première fois que nous étions 
aussi nombreuses, se réjouit Milena. Sans 
doute parce que la compétition s’est dé-
roulée en ligne à cause de la Covid. » Pour 
s’entraîner, elle a étudié des parties de 
professionnels et s’est confrontée à un 
logiciel d’intelligence artificielle. « Une 
très belle performance pour une joueuse 
prometteuse », résume Julien Signoles, 
président du club de go d’Antony. �

+ D’INFOS

antony.jeudego.org

CHLOMO ET RIVKA STORA

Destins croisés

MILENA BOCLÉ REZNIKOFF

Championne de France de go

KOTIMI

D’un seul trait
C’est dans un petit atelier sous les combles 
au Carré d’Antony que Kotimi dessine ses 
créations. Cette artiste japonaise, installée 
à Antony depuis plus de vingt ans, est une 
adepte du trait traditionnel. « Je fais très peu 
d’esquisses préparatoires, explique-t-elle. 
J’aime les lignes vivantes, le dessin sponta-
né. Alors mes premiers croquis sont souvent 
des dessins finaux. » Crayon, gouache, encre 
de chine…, les techniques qu’elle utilise sont 
multiples. Depuis 2016, onze livres illustrés 
sont nés de ses dessins. Le petit dernier, Mo-
moko - une enfance japonaise, contient huit 

histoires puisées de son enfance à Tokyo 
dans les années 1970. « Ces 160 pages 
illustrées sont nées de ma participation au 
concours Des Bulles dans ma ville en 2012, 
se remémore Kotimi. On y suit les aventures 
d’une petite fille et de sa sœur handicapée. » 
Une plongée colorée dans la culture japonaise 
que l’auteure aime partager. �

+ D’INFOS

Momoko - Une enfance japonaise 
(Éditions Rue du Monde - 18.80 €)
kotimi.wordpress.com
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Au 8 rue Velpeau, en face de la gare, une petite partie 
d’Hawaï s’est installée à Antony grâce à Chloé André. Cette 
femme entreprenante s’est lancée dans l’aventure Pokawa, 
le 12 octobre. « Notre enseigne était très attendue par les 
Antoniens, se réjouit la jeune directrice. Nous apportons 
une restauration nouvelle inspirée de plats hawaïens. » 
Un accomplissement pour cette ancienne responsable 
évènementiel et traiteur, qui a commencé la restauration 
à 16 ans. « Nous cuisinons des bowls composés de proté-
ines, de fruits, de riz et de légumes à des prix abordables, 
explique-t-elle. Des repas sains, équilibrés et gourmands 
préparés très rapidement ! » La majorité des produits est 
commandée la veille à Rungis et livrée en matinée. Chloé 
travaille aussi avec des petites entreprises françaises 
pour les desserts. Pour allier efficacité et saveurs, les 
douze membres de l’équipe disposent de trois bornes de 
commande. Ils accueillent leurs clients tous les jours de la 
semaine, de 11 h à 22 h. �

+ D’INFOS

Pokawa, 8 rue Velpeau
01 42 37 48 46
pokawa.com

Cécile Keller et Julie Fossourier se 
sont connues en master 2 de droit 
à l’université. Ensemble, elles ont 
opéré un virage à 180 degrés ! Au 
lieu de chercher à devenir avocate 
ou juriste, elles ont ouvert en oc-
tobre leur agence Nestenn de 
42 m², à l’angle des avenues de 
la Providence et Aristide-Briand. 
« Nous voulions exercer un métier 
en contact avec une clientèle et 
dans lequel nos études juridiques 
pouvaient nous servir », indique 
Cécile. Rédaction du compromis 
de vente, visite virtuelle du bien, 
conseils pour choisir un notaire 
ou décorer son intérieur…, elles 
prennent en charge tout le suivi 

de votre projet, que vous soyez 
vendeur, acheteur ou locataire. 
Les deux complices proposent 
aussi un service de conciergerie, 
qui apporte une aide précieuse 
pour déménager, louer un véhicule, 
changer ses abonnements, etc. Un 
agent commercial et une conseil-
lère immobilière en alternance 
devraient être bientôt recrutés. �

+ D’INFOS

Nestenn, 2 avenue  
de la Providence
01 46 15 22 60
Lundi au vendredi de 10 h à 13 h 
et de 14 h à 19 h
Samedi de 10 h à 18 h
immobilier-antony.nestenn.com

 RESTAURATION RAPIDE

Saveurs hawaïennes 

 AGENCE IMMOBILIÈRE

Le goût du contact 

Ils s’installent à Antony
ERGOTHÉRAPEUTE
Marion Henry reçoit des enfants, des adultes ou des séniors en proie 
à des difficultés d’ordre physique, sensoriel et/ou psychologique. 
Objectif ? Réduire voire supprimer leur situation de handicap, les 
aider à s’adapter à leur environnement quotidien. Déplacement 
possible au domicile des patients, en milieu scolaire, en institution.  
06 72 71 40 87. �

OSTÉOPATHE
Livia Brunier, qui exerce comme masseuse kinésithérapeute, a éga-
lement obtenu son diplôme en ostéopathie. 11 rue Jean Moulin.  
06 89 96 79 03. �

COACH SANTÉ
Spécialisée en coaching professionnel et de santé, passionnée 
par la programmation neuro-linguistique, Marie Walter vous aide 
à vous épanouir, à exploiter votre potentiel, à vous prendre en 
charge face à des problèmes physiques, émotionnels ou sociaux.  
06 64 81 78 63. alemacrea.com. �

PSYCHOTHÉRAPEUTE
Jocelyne Saillet exerce en tant que psychothérapeute, hypnothé-
rapeute et sophro-analyste depuis vingt ans. Elle reçoit désor-
mais ses patients à son cabinet antonien au 29 bis rue du Parc.  
06 63 43 11 33. �

Profiter > COMMERCES
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« Je ne m’attendais 
pas à être lauréate 

de ce concours. 
J’ai pleuré de joie 
tellement j’étais 

heureuse. »
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C urieuse est l’adjectif qui 
qualifie le mieux Lola 
Gomes. De la danse en 
passant par la photo, la 
musique ou le dessin, 

cette Antonienne en terminale au ly-
cée Marie-Curie à Sceaux se définit 
volontiers comme une « touche-à-
tout. » Rien d’étonnant à ce qu’elle 
ambitionne d’intégrer Sciences Po. 
Mais avant cela, il lui faudra passer 
son ou plutôt ses baccalauréats car 
cette amoureuse des langues suit un 
double cursus, une filière binationale 
en français et en espagnol. Naturel-
lement, la littérature et plus encore 
l’écriture occupent son temps libre. 
Voyant son goût pour les lettres, son 
père lui parle du prix Clara, un concours 
de nouvelles pour adolescents de 13 
à 18 ans. Sa mère l’encourage égale-
ment. Aucun thème n’est imposé. Les 
textes primés sont choisis par un jury 
présidé par l’académicien Erik Orsenna 
puis publiés dans un recueil dont les 
bénéfices issus des ventes iront à la 
recherche en cardiologie. Lola Gomes 
y voit l’occasion d’évaluer sa prose et 
de réaliser une bonne action. « Je me 
suis dit “pourquoi pas” », avoue-t-elle. 
Cette admiratrice des romans de Léon 
Tolstoï avait déjà son histoire en tête : 
deux soldats britanniques, envoyés 
aux combats en 1914, fraternisent 
avec leurs ennemis allemands lors 
d’une trêve improbable à l’approche de 
Noël. Le décor, inspiré de faits réels, 
est planté ! Le 4 août, Lola Gomes 
apprend qu’elle fait partie des sept 
lauréats parmi quelque 400 candidats. 

Une nouvelle juste 
et émouvante 
Elle en parle encore avec émotion, 
comme si elle revivait la scène : « Je 
ne m’y attendais pas et j’ai pleuré 
de joie. Je n’étais même pas sûre 
que l’éditeur ait reçu mon manuscrit 
car je n’ai pas eu d’accusé de récep-
tion. » Outre l’originalité du thème, 
le jury a été séduit par la sensibilité 
des personnages et les questions 
que pose l’auteure sur l’absurdité 
de ce conflit. « Je me suis beaucoup 
documentée, y compris sur la météo, 
précise-t-elle. Je suis perfection-
niste au point de chercher pendant 
de longues minutes le bon mot pour 
exprimer une émotion ou une idée. » 
Contrairement à ce que l’on pourrait 
croire, Lola n’a pas mis longtemps à 

écrire sa nouvelle. Elle en a rédigé 
les trois quarts le 21 mai, la veille de 
l’envoi de son texte. Le plus impor-
tant à ses yeux est d’avancer à son 
rythme et d’avoir le bon état d’esprit. 
Écrire est une activité qui colle à sa 
nature : une forme de dialogue avec 
soi-même qu’elle accompagne tou-
jours d’un fond musical. 

Future diplomate 
Cette jeune lauréate n’en est pas 
à son premier coup d’essai. Elle a 
même figuré parmi les finalistes du 
Prix du jeune écrivain, un concours de 
nouvelles ouvert aux 15-26 ans. Sur 
539 participants, seuls dix d’entre 
eux sont publiés. Si Lola n’emploie 
aucune technique rédactionnelle en 
particulier, elle a pour habitude de dé-
buter son récit au milieu d’une action. 
Une manière d’accrocher l’attention 
du lecteur. À n’en pas douter, elle 
continuera à prendre la plume comme 
en attestent ces quelques lignes en 
introduction de sa nouvelle : « C’est 
souvent lorsque je n’ai pas les mots 
que je ressens le besoin d’écrire pour 
satisfaire une curiosité insatiable. » 
On l’imagine très bien trouver sa 
place sur les bancs de Sciences Po, 
elle qui se destine à une carrière de 
diplomate ou de conseillère en af-
faires étrangères. Dans cette filière 
aussi, elle devra savoir employer les 
mots justes. �

+ D’INFOS

Pour Clara 2020 - Nouvelles d’ados 
(Fleurus Éditions : 10 €)
fleuruseditions.com

Lola Gomes, 17 ans, est lauréate du prix Clara, un concours 
de nouvelles pour adolescents créé en 2007 en mémoire 
d’une fille de 13 ans décédée des suites d’une malformation 
cardiaque. Férue de littérature et débordante d’imagination, 
elle a toujours pris la plume pour raconter des histoires  
et interroger le monde qui l’entoure. Son texte, 
« Les Heures sombres », en témoigne.

« Je suis perfectionniste au 
point de chercher pendant de 
longues minutes le bon mot 
pour exprimer une émotion 

ou une idée »

BIO  
EXPRESS

6 août 2003
Naissance à Massy  

en Essonne

2019
Obtient le 2e prix littéraire 

lors de la 25e édition 
de la Mémoire et du 

Civisme de la fédération 
nationale André Maginot 

(catégorie : collège) 

2020
Lauréate de la 14e édition 
du concours de nouvelles 
Pour Clara pour son texte 

« Les heures sombres » 

Écrivaine en herbe
Lola Gomes

Échanger > PORTRAIT
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Il existe trois types de nids en fonction  
du cycle biologique de l’espèce : le primaire,  
de la taille d’une clémentine. Le secondaire, 
gros comme un ballon de foot, apparaît à la 
fin du printemps. Le tertiaire, encore plus 
volumineux et en forme de poire, est visible 
à partir de septembre. Si vous en repérez un, 
ne secouez surtout pas les branches sur 

lesquelles il est accroché et ne tentez pas de 
le détruire. Attention : ni les pompiers, ni la Ville 
ne sont en mesure d'intervenir. Consulter le site 
internet fredonidf.com. Celui-ci vous permettra 
d'obtenir la liste des désinsectiseurs ayant 
signé une charte de bonne conduite. Le coût 
varie de 100 à 400 €, voire 500 à 1 200 €  
pour des nids plus complexes. �

La Promenade des Vallons de la Bièvre fait l’objet 
d’une importante requalification paysagère 
menée par le Département des Hauts-de-Seine. 
Les derniers travaux importants sur ce secteur 
remontant à 1990, la vétusté de la promenade  
ne correspond plus à sa fréquentation soutenue.  
Ces aménagements s’étendent de la place Lexington 
à l’impasse Bua. Ils concernent également la rue 
du Colonel-Fabien, la place des Cinq Cèdres et 

l’impasse des Sources. La requalification permettra 
d’améliorer la qualité paysagère des différents 
espaces et de recomposer les accès à la Promenade. 
De nouveaux espaces de détente et de convivialité 
seront mis en place, agrémentés de mobiliers neufs 
et d’aires de jeux pour tous les âges. 64 arbres, 
900 arbustes et 57 000 vivaces et graminées 
seront plantés prochainement. Ce vaste chantier 
devrait s’achever à la fin de l'été 2021. �

Dans le cadre des mesures de prévention, 
de surveillance et de lutte contre les 
maladies, il est nécessaire de connaître 
chaque détenteur d’oiseaux. Vous devez 
donc déclarer auprès de votre mairie 
chacun de vos volatiles. En ce moment, 
le virus influenza aviaire a été détecté 
dans plusieurs foyers en Europe du Nord, 
chez des oiseaux domestiques comme 
sauvages. Avec la migration des oiseaux, 
le risque d’introduction du virus en France 

existe. Il s’agit d’une maladie infectieuse, 
virale, très contagieuse qui se propage 
par des contacts directs ou indirects 
entre oiseaux uniquement (ce virus ne se 
transmet pas à l’homme !). Pour prévenir 
toute maladie, surveillez régulièrement 
vos volatiles, limitez l’accès à l’endroit où 
vous détenez vos oiseaux, veillez à tenir 
éloignés les oiseaux sauvages de vos 
stocks d'aliments et des points d'accès 
en eau destinés à vos volailles. �

J’ai trouvé un nid de frelons asiatiques dans mon jardin. 
Que faire ?

J’ai remarqué que certains arbres étaient retirés  
le long de la coulée verte. Pourquoi de tels travaux ?

Nous venons d’acquérir une poule et deux pervenches.  
Y a-t-il des précautions sanitaires particulières à prendre ?

ENVOYEZ-NOUS  
VOS QUESTIONS

Chaque mois, Vivre à Antony répond à vos 
questions sur le fonctionnement des services 
municipaux. Contact : webmaster@ville-antony.fr 

Échanger > LA MAIRIE ET MOI
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Échanger > ASSOCIATIONS

S elon Régis Lebrun, « le point fort de 
cette association est la convivia- 
lité entre les artistes de différentes 

techniques et le lien établi avec le public ». 
Récemment élu président du CCAA, il suc-
cède à Françoise Michel qui a occupé ce 
poste durant onze ans. « Avec les membres 
dynamiques du bureau, nous avons plein de 
nouveaux projets pour l’association, se ré-
jouit-il. Le site Internet vient d’être lancé, 
nous étudions la mise en place d’une arto-
thèque et la possibilité de prendre part à 
des événements ponctuels. »

Un salon annuel attendu
Depuis 1946, le CCAA offre la possibilité à 
des peintres, des sculpteurs et autres ar-
tistes d’échanger et d’exposer leurs créa-
tions lors de plusieurs manifestations. 
Son salon annuel est un rendez-vous 
des plus importants. Il se déroulera du 
19 janvier au 12 février 2021 à la Maison 
des arts. Lors de cette exposition, les 

visiteurs découvriront des œuvres d’ar-
tistes locaux qui travaillent différentes 
techniques : huile, acrylique, aquarelle, 
pastel, dessin et sculpture. Cette 58e édi-
tion s’enrichit de l’arrivée de la sérigraphie 
et de l’enluminure.

Deux invités d’honneur
Deux artistes de grande renommée se-
ront présentes à Antony. Danièle Dekey-
ser, sculptrice contemporaine, modélise 
des corps de femmes grâce à l’argile. Ar-
déla Burdujanu, peintre à l’huile, retrans-
crit ses souvenirs en mêlant fiction et 
réalité sur ses toiles. Pour les retrouver, 
rendez-vous à partir du 19 janvier. �

+ D’INFOS

Maison des arts, parc Bourdeau
20 rue Velpeau
01 40 96 31 50
Centre Culturel et Artistique d’Antony
ccaantony.fr
contact@ccaantony.fr

Un nouveau président 
pour le CCAA

ET AUSSI…

2021 commence sur les chapeaux de roues pour le Centre 
Culturel et Artistique d’Antony (CCAA). Un site Internet  
tout neuf et le lancement de la 58e édition du salon 
annuel  sont prévus. Le tout sous l’œil expert et attentif  
de son nouveau président, Régis Lebrun.

Don du sang
Collecte à l’école Ferdinand 
Buisson, 3 rue Augusta, 
le 30 janvier de 10 h 30 à 13 h 
et de 14 h à 16 h 30. 
Rendez-vous obligatoire 
sur dondesang.efs.sante.fr �

Bénévolat 
L’association Français Pour Tous à 
Antony recherche un(e) bénévole 
pour enseigner le français à des 
adultes étrangers les lundis ou 
jeudis de 19 h à 20 h 30 (hors 
vacances scolaires) au centre 
social et culturel, 4 boulevard 
des Pyrénées. contact@fpta.fr �

France AVC
Les personnes victimes d’un 
accident vasculaire cérébral 
et leurs proches sont conviés 
à un groupe de parole en 
visioconférence, le 16 janvier 
de 14 h 30 à 17 h 30. Contactez 
Sophie Joubert pour s’y inscrire : 
06 15 07 58 56. franceavc.com �

Unafam 
Les bénévoles de l’Union nationale 
de familles et amis de personnes 
malades psychiques assurent 
une fois par mois sur rendez-vous 
une permanence d’accueil des 
familles. Prochaine permanence : 
19 janvier de 14 h à 17 h. CMP 
d’Antony, 79 rue Prosper-Legouté. 
06 67 61 08 51. �

Distinction 
L’association Ateliers Amasco 
est lauréate 2020 des Trophées 
de l’économie sociale et solidaire 
de la Ville de Paris. Celle-ci a pour 
vocation de proposer à des jeunes 
des programmes ludiques et 
pédagogiques durant les vacances. 
Objectif ? Renforcer leur 
goût d’apprendre. �
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Échanger > HISTOIRE

N ous sommes au tout dé-
but du XXe siècle. À cette 
époque, le téléphone n’en 
est qu’à ses débuts et le 
télégraphe est réservé 

au monde des affaires. La presse locale 
illustrée n’existe pas encore. La carte pos-
tale s’impose alors comme un des rares 
moyens de communication. Son âge d’or 
va durer une vingtaine d’années jusqu’à 
la fin de la Première Guerre mondiale. 
Pratique et peu onéreuse, elle s’est dé-
veloppée rapidement grâce à l’apparition 
de la phototypie : un procédé d’impression 
à l’encre grasse qui permet de les éditer 
à partir de clichés photographiques, en 
grande quantité et en très bonne qualité. 
Son usage devient quotidien. Les familles 
sont aussi de plus en plus nombreuses à 
les réunir dans des albums pour en faire 
presque des objets de collection. 

1904 : division du verso  
en deux parties
À l’origine, la carte postale n’est pas il-
lustré, c’est-à-dire qu’elle ne comporte 
pas de photographie. Il existe des cartes 
fantaisie montrant un objet quelconque 
parfois en couleur, un Père Noël, des 
fleurs, etc. Sous l’effet de l’Exposition 
universelle de 1889, une carte dessinée 
représentant la tour Eiffel est vendue à 
300 000 exemplaires. Un premier coup 
d’accélérateur ! Jusqu’à la fin de l’année 
1903, il est impossible d’y écrire quoi que 
ce soit au verso puisque seule l’adresse 
du destinataire peut y figurer. L’année sui-
vante, le dos de celle-ci est divisé en deux 
parties distinctes dont une pour rédiger 

un message. La guerre accélère encore sa 
production, répondant au besoin des habi-
tants de correspondre avec leurs proches 
partis au front. Les autorités militaires en-
couragent également leur utilisation car 
ce nouveau média facilite le travail de la 
censure, il est un outil de propagande pour 
véhiculer des dessins patriotiques. 

Témoin d’une époque
À côté des grands éditeurs nationaux, 
des photographes immortalisent des 
lieux et scènes de la vie quotidienne à 
la demande de commerçants locaux : 
des vues de l’Arpajonnais, de la Bièvre, 
du passage à niveau comme autant de 
témoignages de l’activité florissante 
de la commune. À Antony, lorsqu’il pose 
son trépied quelque part, les habitants, 
sortent dans la rue, s’alignent devant 
une vitrine. Ils veulent être pris en photo. 
« Attention, ne bougez plus »… Le pho-
tographe repart avec son matériel après 
quelques clichés, et deux ou trois jours 
plus tard, ces derniers sont vendus dans 
un commerce antonien. Une affichette 
indique : « Les cartes postales sont ar-
rivées ». Libraire, restaurateur, épicier 
ou imprimeur, ils sont plusieurs dizaines 
à s’improviser éditeur. Citons en guise 
d'exemples les cafés-restaurants Da-

D’abord en noir et blanc puis 
en couleurs illustrée par une 
photographie, la carte postale  
a connu un essor fulgurant à la fin 
du XIXe et plus encore au début 
du XXe siècle. Considérée comme 
un nouveau média et encouragée 
par les autorités militaires, elle est 
le témoin de toute une époque.

1900-1920 : l’âge d’or 
des cartes postales 

Il existe plus de 2 500 cartes postales d’Antony, dont une majorité produite au début du XXe siècle. 

1869
L’Autriche-Hongrie émet 
officiellement, sous l’impulsion  
du professeur d’économie 
Emmanuel Hermann, la première 
carte postale au monde.

1891
Apparition des premières 
cartes postales illustrées par 
une photographie. Elles sont 
commercialisées par l’entrepreneur 
marseillais Dominique Piazza.

1904
Le dos de la carte postale est divisé 
en deux parties pour indiquer 
l’adresse du destinataire  
et pour écrire un message.

EN DATES
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gois et Albuisson, les libraires Bigot et 
Cany. À partir de 1918, les productions 
sont de moindre qualité. La carte pos-
tale connaît un déclin brutal au profit de 
nouveaux modes de communication, en 
particulier du téléphone. �
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 > TRIBUNES

Nous vous souhaitons une heureuse année 2021
L’année 2020 s’achève enfin.

Franchement, nous ne la regretterons pas, même si les Anto-
niens ont fait le bon choix de nous réélire sans coup férir dès 
le premier tour, le 15 mars dernier, et nous les en remercions. 
Le virus qui s’est répandu sur le monde nous gâche la vie, nous 
déprime, paralyse des pans entiers de notre économie dont on 
voit mal comment ils pourront se relever, ce qui va sans aucun 
doute poser des problèmes sociaux difficiles.

Nous voici plongés, plus vite que ne le prévoyaient les idéolo-
gues de l’écologie, dans la décroissance qu’ils attendaient de 
leurs vœux et dont ils nous disaient tant de bien.

Heureusement les vaccins arrivent. Vaccinons-nous vite. Espérons 
 qu’ils nous débarrasseront de la pandémie et que nous pourrons 
ainsi retrouver une vie normale. C’est ce que nous vous souhai-
tons à tous et à toutes pour cette nouvelle année.

Mais nous tenons à vous rassurer. Quelles que soient les dif-
ficultés économiques et sociales que nous devrons affronter, 

la Ville d’Antony s’est donné les moyens d’y faire face. Nos fi-
nances sont solides, comme l’a montré le dernier débat budgé-
taire, nos services comme nos élus sont expérimentés. Nous 
n’avons pas d’inquiétudes.

Par ailleurs, malgré le virus, nous préparons l’avenir. Les grands 
projets avancent sans relâche. La place du Marché comme le 
nouveau théâtre sont presque terminés. Nous les inaugurerons 
dès que possible. Nous travaillons aussi sur des projets d’ave-
nir, comme la rénovation du parc Heller où nous avons la ferme 
intention de remettre la Bièvre en surface, comme elle l’était 
autrefois. Nous préparons la construction de la nouvelle mé-
diathèque, celle du nouveau Centre Malraux, les projets d’iso-
lation thermique des écoles et le verdissement de leurs cours, 
sans parler du futur quartier Jean Zay, du centre commercial 
Pajeaud et d’Antonypole.

Malgré la Covid-19, nous ne sombrons pas dans le pessimisme. 
Plus que jamais nous avançons.

Bonne année !

Chères Antoniennes, chers Antoniens,
Quand vous lirez ces quelques lignes, nous serons 
en janvier et selon la tradition, l’époque
de vous présenter tous nos vœux. Mais en ce 15 dé-
cembre 2020 (délai d’édition), écrire ces quelques 
mots prend un autre sens, tout aussi sincère mais 
conscients des efforts que 2021 imposera. L’année 
2020 aura-t-elle été la pire année ? Le nombre de 
mots dont nous disposons est inversement propor-
tionnel à l’ampleur du sujet. Et probablement faudra-
t-il le recul de l’historien pour y répondre.
Mais dans une France essorée, endettée, à l’écono-
mie sacrifiée, une société divisée mêlant incompré-
hension et incohérence, mais essayant tant bien que 
mal de sauver tout le monde, il y aura un avant et un 
après Covid-19.
Avec un inaltérable optimisme et une inébranlable 
confiance, souhaitons que 2021 soit :
L’année de l’après Covid-19,
L’année des « visages retrouvés », du plaisir de vivre 
et de partager,
L’année de la reconstruction d’une société du travail, 
clé de la reprise et du partage de richesses, de la 
croissance « verte » créatrice et non punitive,
L’année d’une nation unie et fière protégeant la Li-
berté et la Démocratie…
Les petits ruisseaux faisant les grandes rivières, 
tournons la page « 2020 » et écrivons celle de 2021, 
celle du bien-vivre Ensemble à Antony.
Tous nos meilleurs vœux pour 2021 vous accom-
pagnent.
contact@antonyensemble.fr
Tél : 07 80 99 39 27

La surveillance plutôt que 
la sécurité : les dérives 
du tout high-tech
Le Maire compte atteindre 1 000 caméras de surveillance 
d’ici 2026, une caméra pour 62 habitants ! Le déploiement 
des 500 nouvelles unités coûtera 2 772 770 €, sans 
compter les frais de maintenance et d’exploitation. Très 
cher pour une utilité incertaine.
Nous avons interpelé le Maire sur la sécurité dans nos 
quartiers. Où est le diagnostic ? Quelle démarche de suivi 
de l’efficacité de la vidéosurveillance ? Aucune, à Antony ! 
La vidéosurveillance a-t-elle un effet dissuasif ? Combien 
d’affaires élucidées ? Même la Cour des comptes relaie 
de sérieux doutes quant à son efficacité : les caméras 
n’empêchent pas la délinquance, elles la déplacent ou en 
changent simplement la pratique.
Le surcoût environnemental est très élevé – fabrication des 
caméras, des écrans, stockage numérique, fonctionnement 
24h/24h. De surcroît, la télésurveillance entraîne un risque 
essentiel pour les droits et libertés. Monsieur Sénant an-
nonçait dans son programme vouloir "renforcer la sécurité 
et l’intelligence du système afin de mieux anticiper tout 
acte de malveillance." Serons-nous bientôt constamment 
sous l’œil de la reconnaissance faciale et de l’intelligence 
artificielle ? Nous réclamons la transparence et un véritable 
contrôle démocratique sur les projets de la majorité.
En cas d’agression, la victime a besoin de la présence d’un 
policier, pas d’une caméra. Antony compte seulement quatre 
policiers municipaux ! Plutôt que cette dérive sécuritaire 
high-tech, nous voulons le recrutement de policiers.
Ils sauront restaurer le lien de confiance avec la popula-
tion et pourront assurer la tranquillité de tous les quartiers 
sans exclusive.
elus@antonyterrecitoyenne.org
01 84 19 69 33

L’année 2020 a été pour tous 
une année particulière et difficile.
En plus de la COVID-19 et de la crise économique et 
sociale qui en découle, Antony vient d’être frappée par 
une agression meurtrière sur des résidents du quartier 
Guillebaud auxquels nous apportons notre soutien. Cet 
évènement tragique nous rappelle combien la sécurité 
de tous et le bien vivre ensemble sont précieux.
Conseillers municipaux nouvellement élus, nous avons 
fait face en ce début de mandat au mépris du Maire 
pour les élus de la minorité (et à travers eux leurs élec-
teurs) et au refus d’une co-construction au service de 
tous, venant de l’équipe majoritaire comme d’une partie 
de l’opposition pour qui le dogmatisme prévaut. Malgré 
tout, nous nous sommes attachés à porter des propo-
sitions dans l’intérêt de tous les Antoniens : accompa-
gnement scolaire des enfants en décrochage, protec-
tion des arbres de la rue Pajeaud, soutien de locataires 
souhaitant acquérir leur logement social, propositions 
d’aménagement de la rue Lavoisier et de la gare Che-
min d’Antony, initiatives en faveur de l’éveil citoyen de 
nos enfants et du soutien concret aux jeunes et moins 
jeunes éloignés de l’emploi.
En 2021, nous sommes résolus à poursuivre notre ac-
tion en restant à votre écoute. Force de proposition et 
d’action, nous continuerons de demander l’accès, au-
jourd’hui refusé, aux éléments d’analyse et aux bilans, 
à faire entendre notre voix, celle du progressisme, en 
commission et en conseil municipal mais aussi sur le 
terrain et les réseaux sociaux.
Vous pouvez compter sur notre engagement.
Nous souhaitons de tout cœur que cette année 
2021 vous apporte sérénité, santé et bonheur.
contact@antonyenmouvement.fr
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1/11	 Ezechiel Parau Calinescu
1/11	 Pernille Eymard
1/11	 Ilyan Aouissi
2/11	 Emily Litviniuc
2/11	 Léo Fillard
3/11	 Camille Reiter Quéré
3/11	 Emma Angot
3/11	 Valentin Bissonnier
3/11	 Zeïna Soumaré 
4/11	 Marianna Pakulska
7/11	 Yamin Ali Youssouf 
8/11	 Anna-Léa Maton
9/11	 Elisabeth Lecocq
11/11	 Mikaël Le
11/11	 Leyna Slimani 

12/11	 Ha-My Nguyen Huy
13/11	 Océane Atec-Tam
15/11	 Niyar Ajroud
15/11	 Noyane Ajroud
15/11	 Nolan Mezino
15/11	 Raheem Doumbia
15/11	 Lyne Yaici
16/11	 Luca Nguyen
17/11	 Augustin Sers
17/11	 Joan Balhau
17/11	 Yanis Choufani
18/11	 Maria Bouanani
18/11	 Rachelle Mbenguia
18/11	 Ahmed Abdelhamid
18/11	 Tom Boumali

19/11	 Gaël Massiot 
20/11	 Iris Bouiche
20/11	 Marganne Mangunza Bosmack
20/11	 Bachir Djellali 
21/11	 Elias Bouyer
21/11	 Alice Vuong
21/11	 Lisa Azzam
22/11	 Koute Zokou
24/11	 Mai-Linh Phan
24/11	 Logan Millot
25/11	 Daphné Villon Bouloc
26/11	 Ola Ezzir
27/11	 Eden Aldebert Clouard
27/11	 Pablo Proença

2/11	 Dinh Hoang et Thi Nguyen
7/11	 Alexandre Masselin et Alina Chuniak
14/11	 Omar Elmousse et Abra Dhlamini

14/11	 Ranto Rakotomalala et Ravaka Andriamanana
21/11	 Xavier Saint-Jullian et Delphine Baudry 

Bernard Vougny, 83 ans, le 8/04
Henri Martina, le 9/10
Jean Peiffert, 87 ans, le 1/11
Rolland Rullier, 78 ans, le 3/11
Bernadette Langlet, née Morin, 75 ans, le 5/11
Victoria Radu, née Radu, 76 ans, le 5/11
Odette Belleuvre, née Abt, 87 ans, le 5/11
Antonio Nunes Espada, 83 ans, le 6/11
Andrée Ducreux, née Emo, 88 ans, le 8/11
Messan Missiamey, 64 ans, le 8/11
Monique Lamotte, née Deshayes, 82 ans, le 10/11

Christian Andres, 89 ans, le 11/11
Renée Jarrier, née Pointin, 87 ans, le 12/11
Roger Botek, 85 ans, le 15/11
Marie Pastor, née Rodriguez, 93 ans, le 15/11
Roland Trigon, 84 ans, le 17/11
Jacky Sebaoun, 73 ans, le 17/11
Gabrielle Urvoy, née Lorazo, 89 ans, le 18/11
Emerentine Aremon, 75 ans, le 21/11
Robert Buatois, 91 ans, le 26/11

Quotidien > ÉTAT CIVIL
 publications nominatives

Les personnes qui refusent la publication d’une naissance, d’un décès ou d’un mariage doivent le signaler  
aux services de l’État civil de la mairie (01 40 96 71 27). 

Ils sont nés

Ils se sont mariés

Ils nous ont quittés
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> HOMMAGES

RENCONTREZ VOS ÉLUS
 Votre conseillère départementale

Véronique Bergerol reçoit le 1er vendredi de chaque mois  
de 8 h 30 à 12 h à l’Hôtel-de-Ville, sur RDV au 01 40 96 71 65.

 Votre députée
Frédérique Dumas reçoit le 1er lundi de chaque mois  
de 18 h à 20 h à l’Hôtel-de-Ville, sur RDV au 06 45 26 38 73. 
frederique.dumas@assemblee-nationale.fr.  
Twitter : @DumasFrederique

 Opposition 
ANTONY TERRE CITOYENNE 
01 8419 69 33 
elus@antonyterrecitoyenne.org
sylviane.aschehoug@antonyterrecitoyenne.org 
david.mauger@antonyterrecitoyenne.org 
irene.huard@antonyterrecitoyenne.org 
olivier.parisis@antonyterrecitoyenne.org
isabelle.remy-largeau@antonyterrecitoyenne.org

ANTONY EN MOUVEMENT
contact@antonyenmouvement.fr

ANTONY ENSEMBLE
contact@antonyensemble.fr

MICHEL ABAFOUR
Michel Abafour nous a quittés le 18 novembre, 
à 85 ans, victime de la Covid-19. Originaire 
de l’Anjou, il s’est d’abord installé à Paris, 
à Fontenay-aux-Roses puis à Antony, il y a 
quarante ans. Il a été ingénieur en électronique 
puis directeur commercial dans une société 
d’électronique. Lors de son arrivée à Antony, 

il s’est engagé dans les associations de solidarité et culturelles de la 
ville. Passionné de musique et d’histoire, il a participé à l’organisation 
de voyages culturels. Il a été président de l’association des Amis de la 
Musique d’Antony. Dans ce cadre, il a organisé de nombreux concerts, 
certains au profit d’associations comme Force Hémato. Pour chacun 
de ces concerts, il préparait une introduction de l’œuvre et présentait 
son compositeur. Ancien combattant, il a passé 28 mois sous les 
drapeaux dont 12 mois en Algérie. Pour ses engagements, il a été 
récompensé de la Croix de la Valeur militaire avec étoile de bronze, 
obtenu la Reconnaissance de la Nation et a été nommé récemment 
chevalier de l’Ordre national du Mérite.

FRANÇOISE DELECROIX
C’est avec une vive émotion que la Ville a appris 
le décès de l’artiste peintre et plasticienne 
Françoise Delecroix, survenu le 30 octobre à 
76 ans. Elle disposait d’un atelier au cœur d’un 
ancien relais de Poste antonien, un lieu propice 
à la création où elle aimait se retrouver.  
Ses œuvres prenaient la forme de pliages, de 

toiles, de dessins, de gravures. On y découvre des corps, des courbes : 
« Mon travail, basé sur la ligne, porte sur l’émergence et le déploiement 
des formes, des figures », confiait-elle. Ses parents marchands de 
jouets, son oncle photographe, sa pratique de l’escrime…, tout son 
parcours de vie pouvait représenter une source d’inspiration. Infiniment 
curieuse, Françoise Delecroix a exposé dans de nombreuses galeries 
parisiennes mais aussi à Sceaux et à Antony. Cette admiratrice d’arts 
cubique et cinétique ne ratait jamais une occasion de rencontrer son 
public. Le Maire, Jean-Yves Sénant, et le Conseil municipal adressent  
à ses proches leurs plus sincères condoléances. 
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Quotidien > PRATIQUE

Pharmacies de garde
En dehors des heures d’ouverture, s’adresser au commissariat d’Antony : 01 55 59 06 00

DIMANCHES  
ET JOURS FÉRIÉS

 Vendredi 1er janvier
Pharmacie Bader
32, avenue Aristide-Briand
01 46 66 10 78

 Dimanche 3 janvier
Pharmacie Cusson
69, avenue Aristide-Briand
01 46 66 74 55

 Dimanche 10 janvier
Pharmacie Lanlo
151, avenue  
de la Division-Leclerc
01 46 66 03 35

 Dimanche 17 janvier
Pharmacie Val de Bièvre
210, rue Adolphe-Pajeaud
01 46 66 40 80

 Dimanche 24 janvier
Pharmacie Chau
69 avenue Raymond-Aron
01 47 02 86 02

 Dimanche 31 janvier
Pharmacie La Fontaine
1 place de la Résidence
01 47 02 89 85

TOUS LES
LUNDIS MATIN

 Pharmacie To Minh-Luan
Place des Baconnets
01 46 66 36 21

 Pharmacie Catherine Chau
1, place de la Résidence
01 47 02 89 85

 Pharmacie Lanlo
151, avenue de la Division-Leclerc
01 46 66 03 35

 Pharmacie de l’Église
9, rue de l’Église
01 46 66 10 23

 Pharmacie Fontaine Michalon
81, rue Mirabeau
01 42 37 77 30

 Pharmacie Val de Bièvre
210, rue Adolphe-Pajeaud
01 46 66 40 80

 Pharmacie des Écoles
2, rue Adolphe-Pajeaud
01 42 37 41 28

 Pharmacie Hamarsy
123, avenue Aristide-Briand
09 66 41 22 86

 Pharmacie du Marché
26, rue Auguste-Mounié
01 46 66 01 43

 Pharmacie du Métro
42, rue Auguste-Mounié
(sauf les lundis fériés)
01 46 66 01 16

 Pharmacie du Pont d’Antony
52, avenue  
de la Division-Leclerc
01 46 66 01 79

 Pharmacie des Rabats
136, rue Pascal
01 42 37 41 84

 Pharmacie des Sources
59, avenue François-Molé
01 56 45 07 33 

Liste des pharmacies de garde 
également consultable sur 
monpharmacien-idf.fr

Médicales 
Appelez le 15 
SOS urgences 92 : 
01 46 03 77 44

Pompiers 
Appelez le 18 ou le 112 
depuis un portable

Police secours 
Appelez le 17 
Police nationale : 
01 55 59 06 00 
Police municipale : 
01 40 96 72 00

Poison 
Centre antipoison : 
01 40 05 48 48 

Dentaires 
Dimanches  
et jours fériés 
(9 h-12 h, 14 h-17 h), 
appelez le 
01 41 09 77 33 
Au 01 47 78 78 34, 
un répondeur 
communique  
le praticien  
de garde. Sinon,  
faites le 15

Animaux 
SOS vétérinaires 
(dim. et jours fériés) : 
0 892 689 933

URGENCES

Écrivains publics : 
permanences suspendues
Les permanences des écrivains publics  
au Centre social et culturel et à l’Hôtel de Ville  
le mardi, ainsi qu’au Point Information Médiation 
Multiservices (PIMMS) le samedi, sont toutes 
suspendues jusqu’à nouvel ordre. 
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LUNDI MARDI MERCREDI JEUDI VENDREDI
DU 4/01 
AU 8/01

Émincé d’endives  •  
Demi-lune de saumon •  
Petit Cotentin • Compote  
de fruits allégée en sucre
Goûter : cake breton 
en barre, fruit 

Salade de betteraves •  
Œuf à la coque (plein air)  
et ses mouillettes • Pommes 
Roosty • Camembert •  
Fruit  • Goûter : baguette, 
confiture de fraises, 
compote de pommes et 
cassis allégée en sucre 

Potage tourangelle • Sauté 
d’agneau  • Épinards 
branche et pommes de terre 
en béchamel • Saint Paulin  • 
Fruit   • Goûter : cake  
aux noix, abricot sec, 
 lait demi-écrémé

Galette des rois & a-B : 
vinaigrette amarante

Salade croquante aux 
pommes et oranges • 
Bifteck haché charolais • 
Carottes  • Yaourt nature • 
Pâtisserie • Jus de pommes 
(100 % jus) • Goûter : 
baguette, barre de chocolat, 
fruit

Velouté de brocolis et 
poireaux • Dos de cabillaud  • 
Semoule  • Cantal 
AOP  • Fruit  • Goûter : 
croissant, coupelle de purée 
de pommes 

DU 11/01 
AU 15/01

Carottes râpées locales • 
Chili sin carne  • Riz  • 
Petit fromage frais nature • 
Île flottante et sa crème 
anglaise
Goûter : baguette, confiture 
d’abricots, fruit 

Chou-blanc  • Sauté de 
dinde  au curry • Purée 
de céleri, pommes de terre 
fraîches • Brie • Coupelle de 
purée de pommes et coings
Goûter : pain au chocolat, 
fruit  

Pâté de campagne et 
cornichon • Escalope de 
dinde  • Chou-fleur  
béchamel • Fromage blanc 
nature • Gâteau moelleux 
au chocolat 
Goûter : baguette, Edam, 
fruit 

Potage cultivateur (carottes, 
pommes de terre, poireau, 
chou-fleur, céleri, haricots 
verts, petits pois) • Meunière 
colin d’Alaska • Blé  • 
Tomme blanche • Fruit 
Goûter : gâteau fourré au 
chocolat, coupelle de purée 
de pommes et fraises

Promotion des produits 
laitiers

Soupe de lentilles   
au cumin • Rôti de bœuf 
charolais au jus ratatouille 
et pommes de terre •  
Saint Nectaire AOP • Fruit
Goûter : gâteau au fromage 
blanc, lait demi-écrémé 

DU 18/01 
AU 22/01

Chou rouge • Filet de 
saumon  • Purée de courge 
butternut , pommes de 
terre locales • Pont l’Evêque 
AOP • Mousse au  
chocolat au lait
Goûter : madeleine, fruit 

Promotion des fruits et 
légumes

Crêpe au fromage • Poulet 
rôti  au jus • Haricots verts 
au jus de légumes • Yaourt 
nature  • Assiette de fruits
Goûter : baguette,  
Vache qui rit

Carottes râpées locales • 
Filet de merlu • Lentilles 
locales mijotées • Fraidou • 
Purée de pommes locales 
à la cannelle
Goûter : croissant, fruit 

Potage julienne Darblay 
(poireaux, navets, carottes) • 
Couscous de légumes  • 
Gouda • Pomme  
de producteur local
Goûter : cake à la carotte, 
lait demi-écrémé

Œuf dur  Mimosa • 
Goulash de bœuf charolais 
(paprika, tomate) • Pommes 
de terre vapeur fraîches 
locales • Carré frais • 
Dessert festif
Goûter : baguette, barre  
de chocolat, fruit

DU 25/01 
AU 29/01

Carottes râpées locales • 
sauté de dinde  au thym • 
Purée de choux de Bruxelles 
au fromage, pommes de 
terre fraîches • Bûche 
mélangée • Compote  
de pommes et bananes 
allégée en sucre
Goûter : gaufre poudrée, 
fruit

Émincé de chou blanc • 
Pâtes , carottes  et 
mozzarella • Mimolette • 
Lacté saveur chocolat 
Goûter : baguette, confiture 
d’abricot, fruit 

Velouté de chou-fleur  • 
Filet de lieu • Petits pois 
mijotés • Cantal AOP • 
Pomme de producteur local
Goûter : gâteau de maïs, 
coupelle de purée de poires, 
lait demi-écrémé

Animation : les pas 
pareilles

Salade verte et dés de 
fromage de chèvre • Jambon 
blanc  • Crumble carottes 
et potiron • Riz au lait, 
copeaux de chocolat blanc 
Goûter : baguette, barre  
de chocolat, fruit  

Soupe aux épinards • Rôti 
de veau  • Boulgour • 
Montboissié • Fruit  
Goûter : pain au chocolat, 
coupelle de purée 
de pommes 

Menus des écoles

Tous les repas sont accompagnés de pain local. La viande de bœuf est RAV (race à viande) et locale (Migennes).  
Le haché de bœuf est VBF (viande bovine française). Le gigot d’agneau est français. Le sauté d’agneau, le veau,  
la volaille et le porc sont Label Rouge. Les poissons sont issus de la pêche durable (MSC) en majorité. Les pommes 
de terre sont locales en saison. Les fromages sont servis à la coupe en majorité. La mention AOP signifie  
Appellation d’Origine Protégée. Les cakes, quiches et tartes sont faits maison. Le jour où du porc est servi,  
un plat de substitution sans porc est systématiquement proposé.

 Légumes ou fruits  

Label rouge



 > LA PHOTO DU MOIS

INSECTE. La vie dans le jardin, vue de 
près. Pour paraître dans cette rubrique, 
envoyez vos photos verticales en haute 
définition, de préférence prises à Antony, 
commentées et libres de droit sur  
ville-antony.fr/photo-du-mois. Connectez-
vous aussi à instagram.com/antony.92160.

ZOOM SUR...
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